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Formation à la liturgie de l’Eucharistie. 
 

Un temps de formation liturgique a été organisé concomitamment pour les équipes 
liturgiques des paroisses de Sainte Marie-Madeleine-en-Gier et de Saint Thomas-
en-val-de-Gier sur la célébration et l’animation de la messe dominicale. Cette 
formation a contribué, de façon remarquable, à la redécouverte de la liturgie, de sa 
beauté, sa richesse cachée, les sens profonds de ses différentes symboliques, sa 
grandeur comme étant le centre vivifiant de l’Eglise et de la vie chrétienne. « La 
messe, l’Eucharistie est la source et le sommet de notre vie chrétienne », dit-on ! 
Il ne s’agit pas de réinventer la liturgie derechef d’une autre couche, mais de susciter 
un nouvel intérêt pour la messe.  En effet, la liturgie (leitourgia), par sa racine grecque, 
est « le service public du peuple avec l’ensemble des rites, des cérémonies et prières 
dédiés à Dieu ». La messe est donc un culte public et communautaire des fidèles qui 
remercient et louent Dieu par ses rites, ses chants, ses prières, ses gestes symboliques, 
ses offrandes, par la Parole de Dieu et les diverses bénédictions. 
D’entrée de jeu, un accent a été mis notamment sur l’importance de la participation active 
et massive de toute l’assemblée priante à chanter toute la messe sous la houlette de 
l’animateur (trice). Le signe de croix du président de l’assemblée montre qu’on se 
rassemble au nom de Jésus-Christ. « Car là où deux ou trois sont rassemblés en mon nom, 
je suis au milieu d’eux », dit Jésus (Mtt 18,20). Le signe de croix est une profession de foi, 
c’est un oui visible à la Trinité sainte. 
Le mot d’accueil est de préférence présenté par le prêtre célébrant afin de situer les 
éléments essentiels de la liturgie du jour. Quant au rite pénitentiel, il est indispensable 
parce que le peuple priant se reconnaît pécheur en quête de la miséricorde divine. D’ailleurs, il 
faut noter que le rite pénitentiel est également présent dans le « Gloire à Dieu », dans le 
« Notre Père », dans « l’Agneau de Dieu » (l’Agnus Dei) et dans la prière invitation avant la 
communion « Voici l’Agneau de Dieu qui enlève le péché du monde… ». Le « Gloire à Dieu » 
est un véritable hymne de louange qui exalte la Gloire de Dieu et le salut des hommes. Donc elle 
n’est pas une chansonnette populaire mais une grande expression de foi chrétienne. 
La liturgie de la Parole de Dieu devra être bien soignée grâce à une lecture décente, audible et 
intelligible avec des microphones bien réglés pour le locuteur. « On ne lit pas pour soi mais pour 
l’assemblée des fidèles à l’écoute de la parole de Dieu. L’évangile du jour est généralement en 
intelligence avec la première lecture.  
Le Credo, le symbole des Apôtres ou le Nicée-Constantinople, est proclamé avec attention 
particulière car il il contient les éléments essentiels de notre foi chrétienne, c’est-à-dire la croyance en 
une vision trinitaire de Dieu qui est à la fois Père, Fils et Saint-Esprit, mais aussi la croyance en l’Eglise 

Une, Sainte et Apostolique ; la croyance au pardon des péchés et en la résurrection des morts.   
Dans la Prière Universelle, le peuple répond en quelque sorte à la Parole de Dieu du jour, et il 

présente à Dieu des prières pour le salut de tous. Ainsi on va faire des intentions pour les besoins de 
l’Eglise, pour les dirigeants des affaires publiques et le salut du monde entier, pour les personnes en 

difficultés et pour la communauté locale. On peut faire une demande, un remerciement ou évoquer un 
événement. Les intentions sont soit adressées à Dieu, au « Seigneur », « au Père », au « Fils ». Par ex. 
« Seigneur, nous te prions pour… ». Soit, elles sont rédigées sous la forme d’une exhortation à l’assemblée, 
par ex. Prions le Seigneur pour le Pape…. Par convenance, les intentions du dimanche seront désormais 
incluses dans la P.U. 

St Romain, St François d’Assise, St Genis, 

St Martin, St Joseph, 

St Pierre Es Lien, Notre Dame de l’Assomption, St Bruno, 

Notre Dame de l’Espérance, St Jean-Baptiste, St Clair 
 

 



 

 

Pour le temps de l’eucharistie, le prêtre célébrant commence l’offertoire des saintes espèces et la 
prière des offrandes avec la quête dûment déposée au pied de l’autel, d’où l’intérêt d’une bonne 
coordination de la collecte avec les équipes liturgiques. Ensuite intervient, la préface eucharistique où 
s’exprime surtout l’action de grâce. La préface à la messe est un moment de louange et de gratitude qui 
prépare les fidèles à vivre le mystère de l’Eucharistie.  
Cette préface est introduite par un dialogue solennel entre le prêtre et l’assemblée des fidèles, appelant à 
une grande attention et à une réponse d’union. La préface est donc ce moment de communion et de 
réflexion sur le salut et la Rédemption. En effet, le prêtre au nom de tout le peuple de Dieu, glorifie Dieu le 
Père et lui rend grâce pour toute l’œuvre de salut ou pour un de ses aspects de la vie quotidienne.  
La prière eucharistique est un moment de consécration des saintes espèces en corps et en sang du 
Christ par l’épiclèse, la descente du Saint Esprit. C’est la présence réelle du Christ dans la communion. Jésus 
Christ a institué l’Eucharistie et nous faisons le mémorial de ce geste salvateur, « vous ferez cela en 
mémoire de moi ». 
La doxologie, « par lui, avec lui et en lui », fait directement écho à la prière d’action de grâce, ce 
qui était présenté à Dieu comme les fruits de notre alliance, qui est maintenant présenté comme Corps et 
Sang du Christ…par, avec et en lui… nous tous, en offrande, pour ton honneur et pour ta gloire. 
Le rite de paix était autrefois situé juste avant l’apport des offrandes/oblats (encore vrai dans le rite 
congolais juste après le rite pénitentiel confessé après la parole de Dieu). Si tu te souviens que ton frère à 
quelque chose contre toi, laisse là ton offrande et va te réconcilier. On transmet à l’autre « la véritable 
paix du Christ ». 
La communion a un sens profondément spirituel parce qu’elle commémore la Cène, le dernier repas du 
Christ. Cette communion permet aux fidèles du Christ de recevoir le Corps et le Sang du Christ, symbolisant 
ainsi leur union avec Lui. La communion est donc considérée comme un acte d’amour et de grâce.  La 
communion est aussi un moment de remerciement et de demande de pardon, renforçant la foi des 
participants, de recevoir le don de la vie éternelle et leur engagement spirituel. On va privilégier de 
consacrer des nouvelles hosties pour les fidèles. La communion sous les deux espèces est toujours possible 
pour qui la veut. 
Aux dires des fidèles, tous les participants sont bien contents de cette formation liturgique initiée et donnée 
par le Père Yves Raymond, dans le vif espoir que d’autres paroissiens viendront également suivre ce temps 
de resourcement spirituel.          Père Innocent KHONDE MABIALA.  
 
 
 

 
 

 
Pour ma part, cette formation était bien orchestrée, 

bien menée, et donc bien apprécié. A 75 ans j'avais 

un besoin d'actualiser mon savoir afin de 

pouvoir continuer à porter des miettes d'évangile 

dans mon entourage.   De nos jours avoir de la 

volonté ne suffit pas toujours pour avancer chaque 

jour efficacement en chrétiens. C'est pour cela que 

je reste avec plaisir dans notre Eglise malgré 

toutes les attaques qui continuent à lui pleuvoir sur 

le dos. Après 50 ans de mariage j'aimerai suivre 

une petite formation pour contrer certaines 

difficultés. B.P.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Je ne fais pas partie des équipes liturgiques mais 

j'ai souhaité participer à cette formation que j'ai 

trouvé très instructive et passionnante. 

Il est ennuyeux que certains clochers n'y aient pas 

participé. 

Yves RAYMOND est un excellent pédagogue, il 

explique très bien les choses en disant pourquoi on 

fait ainsi. J'ai trouvé dommage que ça s'arrête mais 

il faut bien une fin à toute bonne chose ! B.S 

 

 

 

 

 

 

 

 

Retour sur la formation liturgique 
 



 

 

 

Il fut très intéressant de suivre cette formation en 

Liturgie, car : 

En quatre étapes, elle fut une présentation et/ou 

le rappel de la structure de la Messe (Accueil, 

Parole, Eucharistie, Envoi) et de 

son déroulement, du sens de ses diverses parties 

(en particulier élaboration de la Prière des fidèles 

ou prière universelle) ... 

Ainsi, acteurs de la Liturgie, nous nous sentons 

"parties prenantes" au vécu de la Messe, au sens 

de ses différents moments et de son ensemble... 

Cela nous invite à une plus grande implication et 

nous permet de mieux "la vivre", tout en étant 

"au service". 

Merci à ceux qui nous ont convié(e)s à ce temps 

de formation !     Th. G. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Très content d’avoir assisté et débattu ces 
4 modules pour rappeler et comprendre ce 
qu’est la messe aujourd’hui… ce qu’il faut 
faire pour préparer le déroulement des 
cérémonies… j’ai bien apprécié ces 
rencontres ; moi qui suis plutôt « tradi que 
progressiste ». Quatre rencontres très 
intéressantes (je pense qu’il y a beaucoup 
d’autres points à débattre) 
Merci Père Yves de nous avoir expliqué et 
fait comprendre comment suivre et 
préparer les cérémonies…  C.P. 
 
 

 

 

 

Le déroulement de la messe pas à pas a été très 

instructif et très enrichissant J’attendais chaque 

semaine avec impatience la suite de la formation 

En ce qui me concerne, la position du Diacre 

m'était inconnue. Je fais partie aussi de l'équipe 

liturgique. Pouvoir mieux gérer à quel moment lire 

les annonces et comment bien parler dans le micro 

et comment le positionner. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Enfin tout était très intéressant et j'essaye de 

garder tout cela en mémoire. S’il y a une suite à 

cette formation, je viendrai avec grand plaisir. 

Pour l'équipe liturgique si l'on pouvait avoir 2 

formations : 

1- comment bien lire les lectures 

2-   Si j'ai bien compris l’équipe liturgique 

s'occupe aussi des hosties pour la messe et 

éventuellement de tout préparer avant la messe. 

Comme la préparation du calice (pas le vin et 

l'eau) mettre les hosties dans des petits bols, voir s’ 

il y a assez d'hosties dans le tabernacle ...S’il était 

possible d'avoir cette formation car il n'y a pas 

toujours quelqu'un pour le préparer. 

Merci et très bonne journée. I A. 

 

 

 

 

 



 

 

 
 
 
 

 
ENSEVELIR LES MORTS… Souvenez-vous, c’était l’une des seize œuvres de miséricorde que nous 
avions entrepris de mettre en lumière pour donner une suite à l’année jubilaire de 2025. Ensevelir 
les morts est une pratique que les archéologues classent comme l’un des signes certains de 
l’hominisation, de l’humanisation progressive dans les millénaires passés. On a même vu des 
grands singes arrêter leur marche en forêt lorsqu’un de leurs anciens ne pouvait plus suivre, 
l’entourer jusqu’à son dernier souffle, le recouvrir de feuilles mortes avant de reprendre leur 
marche. Les actes de funérailles remontent au tréfond de notre histoire et ils contribuent à 
construire le sens de l’homme et le sens de la vie. Les humains découvrent et comprennent que la 
vie existait avant eux et qu’elle existera encore après eux. Ils sont prêts à penser l’éternel par ce 
qui leur manque. Le développement de la spiritualité et du sens religieux a creusé une espérance 
qui se dit au plus fort lorsque s’achève la vie. Nous chrétiens, qui avons commencé d’exister 
vraiment devant un tombeau vide, nous avons une place toute particulière à prendre dans ce 
service de l’humanité qui est celui de l’ensevelissement des morts. Dans la suite de ce numéro, et 
dans ceux qui suivront vous trouverez des mini-articles qui vous donneront des pistes d’implication 
dans ce service.      Père Yves Raymond 
 
 
 
 
Le décès et les funérailles à 
organiser sont toujours dans 
une situation d’urgence. La 
paroisse met à disposition 
des entreprises funéraires et 
des familles un numéro de 
téléphone et une personne 
d’astreinte derrière le 
téléphone portable. 
L’objectif, répondre au 
mieux et au plus vite, pour 
vérifier la disponibilité des 
lieux souhaités, la 
disponibilité des animateurs 
de célébration, les 
inscriptions et informations 
nécessaires dans les 
maisons paroissiales. Là 
encore, ce sont les 
animateurs de célébrations 
qui assurent les 
permanences téléphoniques 
et tout le travail qui suit les 
appels, c’est trop, 
particulièrement durant les 
semaines où les funérailles 
sont nombreuses. Ce travail 
peut se partager, doit se 
partager. le nombre de 
personne diminue d’autant 
la fréquence des 
permanences. Peut-on 

trouver six ou huit 
personnes qui puissent 
assurer cette rotation et se 
permettre mutuellement 
d’être malade ou en 
vacances ? Ce n’est pas 
compliqué mais c’est une 
astreinte. 

Cela demande un peu de 
temps, pour la rencontre de 
préparation elle-même, pour 
les contacts physiques ou 
téléphoniques qui suivent, 
afin de compléter, de 
réexpliquer, d’aider à la 
rédaction, au choix des 
musiques et des chants. Au 
jour de la célébration l’aide 
se poursuit pour 
l’ajustement des micros des 
lecteurs des familles, le 
réglage de la sonorisation, 
la mise en place et le 
rangement de l’église, la 
gestion de la collecte, les 
notices pour l’inscription sur 
les registres. Il y a là 

beaucoup de petites choses 
à faire qui viennent souvent 
s’ajouter à la préparation 
personnelle et à la conduite 
de la célébration. On a un 
besoin urgent de personnes 
qui pourraient aimer 
conduire des célébrations 
de funérailles, en 
commençant doucement, en 
tandem, le temps de se 
familiariser avec la tâche et 
de confirmer l’engagement. 
On a également un très 
grand besoin de petites 
mains pour les petites 
tâches afin de décharger 
ceux qui sont déjà en 
responsabilités d’animation. 
Qui peut se trouver libre et 
volontaire pour apporter ce 
soutien durant les temps de 
vacances, aux moments où 
bien des retraités assurent 
des charges familiales plus 
prenantes que dans le reste 
de l’année ? 
 

 
 
 
 

Eclairage et questions 
 

LA SEPTIEME ŒUVRE DE MISERICORDE… 
 

 

ACCUEILLIR LES FAMILLES, 
PREPARER ET ANIMER LA 

CELEBRATION. 
 



 

 

Sa place est d’entourer les 
familles en deuil, de dire son 
amitié, sa foi et sa prière. 
Est-ce à dire que les 
paroissiens sont invités à 
participer aux funérailles 
chrétiennes ? Oui, 
clairement oui ! Même sans 
connaître les défunts ? Oui ! 
Même sans connaître les 
familles ? Oui ! Ce qui est 
en jeu, c’est la présence de 
membres de la communauté 
chrétienne auprès de 
familles qui choisissent de 
porter leur mort dans une 
église mais qui ne sont plus 
du tout pratiquantes. Cette 
présence soutient le chant, 
soutient les réponses de foi, 
dit haut et fort le Notre Père 
avec les personnes qui 
animent la célébration et 
qui, souvent, se sentent 
bien seules à réciter cette 
prière si centrale dans la 
célébration. A vue de 
président et d’animateurs 
des funérailles, c’est 
important de pouvoir 
repérer, dans l’assemblée, 
des visages familiers et 
approbateurs, comme des 
points d’appui de la 
communauté chrétienne. 
Pourquoi ne pas se grouper, 
entre paroissiens, pour 
assurer plus efficacement 
ce soutien du chant, de la 
foi et de la prière ? Parfois, 
un appel est fait le 
dimanche pour une 
célébration prévue sans 
autre participant que le 
défunt ou les agents des 
pompes funèbres. La 
réponse est immédiate et 
massive : l’assemblée 
paroissiale sait se mobiliser. 
Peut-on envisager cela plus 
souvent, et sans forcément 
répondre à un appel précis 
? 

La question se pose 
maintenant depuis plusieurs 
décennies. La stabilité du 
nombre des funérailles et la 
baisse du nombre de 
prêtres ont fait poser la 
question d’un renfort dans le 
service, puis d’un 
remplacement. L’exploration 
de notre histoire et la variété 
des pratiques d’un continent 
à l’autre, nous remettent en 
face d’une charge de 
l’ensevelissement des morts 
qui revient à l’ensemble de 
la communauté chrétienne 
et pas seulement aux 
ministres ordonnés. Leur 
trop grand nombre, à 
certaines époques, les a 
conduits à accaparer toutes 
les taches de la 
communauté chrétienne qui 
s’en est trouvée ainsi 
dessaisie durablement, au 
point d’oublier ce qui lui 
revient au titre de son 
baptême. Les prêtres ou les 
diacres ne sont pas des 
druides ni des chamanes 
aux pouvoirs spéciaux. Ils 
sont à égalité avec leurs 
collaborateurs laïcs pour la 
présidence et l’animation 
des funérailles. De plus en 
plus, les prêtres 
n’interviennent plus à la 
demande des familles mais 
sur sollicitation directe des 
animateurs laïcs qui 
souhaitent leur présence 
comme un appui dans les 
célébrations les plus 
difficiles. L’évêque 
Dominique Lebrun disait aux 
prêtres : n’allez pas aux 
funérailles des bons 
paroissiens, allez plutôt vers 
ceux qui sont loin, vers ceux 
qui ont du mal à dire la foi, 
vers ceux qui rudoient Dieu. 
 

.  

Vous entendez de plus en 
plus cette expression qui 
marque le lien entre 
l’eucharistie dominicale et 
les funérailles accomplies 
dans les différents clochers 
de la paroisse, avec ou sans 
prêtre ou diacre, mais 
habituellement sans 
Eucharistie. Cette formule 
correspond à une 
orientation diocésaine prise 
depuis 30 ans. Voyant que 
ceux qui, autrefois, restaient 
à la porte de l’Eglise pour ne 
pas être obligés de faire des 
gestes qu’ils ne voulaient 
pas faire, y entraient 
désormais de plus en plus 
volontiers parce qu’ils se 
sentaient mieux respectés, 
l’évêque Pierre Joatton avait 
demandé : que la 
célébration des funérailles 
et des mariages ne soient 
plus celle de l’Eucharistie. 
Elle n’est pas supprimée, 
disait-il, mais différée au 
dimanche qui suit, où seront 
clairement invités ceux pour 
qui la communion 
eucharistique est 
importante. Pour 
comprendre cela, on peut se 
souvenir de la manière dont 
Jésus lui-même 
évangélisait : il multipliait le 
pain pour les foules, sur la 
montagne, mais il n’a 
emmené que douze 
jusqu’au Cénacle, pour 
l’Eucharistie. De même, 
ceux des familles pour qui la 
communion est importante 
sont emmenés jusqu’à la 
table dominicale de 
l’Eucharistie paroissiale. 
Que peut-on inventer pour 
bien les accueillir ? 
 

LA COMMUNAUTE 

CHRETIENNE  
DANS LES FUNERAILLES. 

 

DES FUNERAILLES AVEC 

OU SANS PRETRE ? 
 

LES FUNERAILLES 

COMMENCEES DANS LA 

SEMAINE S’ACHEVENT A 

L’EUCHARISTIE 

DOMINICALE 



 

 

 
 

 
 
Au-delà des célébrations de funérailles, deux rendez-vous sont donnés aux familles. Un premier 
rendez-vous les invite à la fête de tous les fidèles défunts, le 2 novembre. Tous les défunts de 
l’année sont nommés à voix haute et marqués par la lumière du cierge pascal. Un second rendez-
vous, qui se met en place progressivement, invite les membres des familles à se rencontrer pour 
un moment d’échange libre sur les premières semaines ou les premiers mois de deuil. C’est un 
petit partage de vie et d’expériences, toujours en présence d’un prêtre, ce qui n’était pas forcément 
le cas au moment des funérailles. Ces rencontres sont de plus en plus conviviales pour les 
paroisses qui en ont une expérience longue. Ici, c’est un commencement. Pour l’heure, ce sont les 
animateurs des funérailles qui mettent en œuvre cette proposition. Avant que la cadence des 
rencontres et la participation des familles augmenteront, les animateurs auront besoin d’être 
épaulés puis remplacés pour l’animation de ces rencontres. Peut-on déjà y penser ? 
 

 
 
 

 
De quoi est-il question ? C’est la volonté de proches du défunt d’établir la liste de qui peut venir à 
la célébration des funérailles et qui ne peut pas y venir. Cela est annoncé comme tel et pourtant, 
c’est irrecevable dans un lieu public et plus encore dans une église. Cela se complique lorsque les 
funérailles ne sont pas publiées dans les journaux par la famille ou qu’elles ne sont publiées 
qu’après l’inhumation. C’est une manquement social grave que d’empêcher quiconque, y compris 
de la famille ou des amis, de pouvoir participer aux funérailles. C’est un manquement plus grand 
encore de cacher un décès, pour limiter plus encore la présence de personnes dépassant le petit 
cercle des décideurs. L’Eglise catholique, les paroisses, ne peuvent se commettre avec ces 
comportements antisociaux. Quand un choix en ce sens est fait et dans la mesure où j’en suis 
prévenu, je refuse personnellement de participer à ces célébrations excluantes, et j’invite les 
animateurs laïcs à faire de même. Les organismes de pompes funèbres facilitent ou parfois 
encouragent ce séparatisme. On peut comprendre ce souhait, mais on peut aussi l’éclairer à 
propos des conséquences sociales, familiales, amicales et ecclésiales que cela peut avoir. Dans 
tous les cas, l’Eglise ne peut s’associer publiquement à ces exclusions. Comment peut-on en 
parler tranquillement dans les familles pour éviter les frictions lorsque le temps est venu et se pose 
de manière urgente ? 

 

Messe du souvenir (anciens d’Algérie – 15 mars 26) 

 

 
Au fil des années la FNACA (fédération nationale des anciens combattants d’Algerie) participe fidèlement à 
la messe du souvenir. 
La guerre d’Algérie est une page douloureuse de notre histoire. 
Elle a duré sept ans et demi (1954- 1962). Elle a opposé la France au front de libération (FLN) qui luttait 
pour l’indépendance.  
La décolonisation s’avérait complexe du fait de la présence d’un million de colons d’origine européenne. La 
lutte armée se déroule sur tout le territoire, grandes villes comprises. 
Près de 30 000 militaires français y ont perdu la vie. Il faut y ajouter de très nombreux blessés et ne pas 
oublier les dégâts psychologiques concernant beaucoup de participants. La population civile de toutes 
origines a subi des pertes considérables. 
 

APRES LES FUNERAILLES. 
 

LES FUNERAILLES DANS L’INTIMITE ? 
 



 

 

 
Après le cessez le feu (19 mars 1962) de nombreux soubresauts ont encore ensanglanté l’Algérie, 
règlements de comptes, actions néfastes de l’OAS (organisation armée secrète) et pour finir l’exode massif 
et déchirant des européens vers la métropole. 
La FNACA a pour objectifs de ne pas oublier, d’entretenir la mémoire, de faire grandir les qualités de 
tolérance, de solidarité, de fraternité et de toujours porter un message de paix. 
Les anciens aimeraient transmettre ces valeurs aux plus jeunes « ayez horreur de la violence, vivez en 
harmonie dans le respect. Privilégiez le dialogue afin de résoudre les différends. Faites un effort pour 
prendre part aux commémorations. Elles rendent hommage aux victimes des conflits, nous invitent à 
revisiter notre histoire et à en tirer des leçons. La guerre est la pire des solutions pour résoudre un 
problème entre les nations. » 

Monsieur MOULIN Jean 

 

                                                                                                             

Fête de St Joseph 

Domenica 15 marzo a St Joseph (Loire), la Festa di San Giuseppe 

si é transformata in una giornata ricca di calore, emozioni e 

convivialità, celebrando il forte legame tra Francia e Italia. 

 

La mattinata si é aperta con una messa intensa e partecipata, 

capace di unire i presenti in un momento di profonda 

condivisione spirituale. 

 

A seguire, la comunità italiana si é riunita attorno a una grande tavola per un pranzo conviviale, tra sapori, 

risate e canti che hanno fatto risuonare tutta l'energia e la gioia delle tradizioni italiane. Il pomeriggio ha poi 

rgalato un tocco di magia grazie allo spettacolo proposto da Pascal che ha saputo incantare grandi e piccoli, 

strappando sorrisi e lasciando negli occhi dei più giovani una scintilla di meraviglia. 

 

Una giornata riuscita, all'insegna dell'incontro, della cultura e della gioia di stare insieme. 

 
 
 
Traduction en Français 
 
Dimanche 15 mars à St Joseph (Loire) la fête de San Giuseppe s'est transformée en une journée 
riche en chaleur humaine, émotion et convivialité, célébrant le lien fort entre France et Italie. 
 
Le matin a débuté avec une messe intense et participative, capable de réunir les personnes 
présentes en un moment de profond partage spirituel. 
 
Par la suite, la communauté italienne s'est réunie autour d'une grande table pour un repas 
convivial entre saveurs, rires et chants qui ont fait résonner toute l'énergie et la joie des traditions 
italiennes. L'après-midi nous a régalés avec une touche de magie grâce au spectacle proposé par 
Pascal qui a su enchanter petits et grands, avec le sourire sur tous les visages et en laissant dans 
les yeux des plus jeunes une étincelle de merveille. 
 
Une journée réussie, à l'enseigne de la rencontre, de la culture et de la joie d'être ensemble. 
 
 
 
 



 

 

 
Sacrement de l’Espérance jeudi 26 mars 

 
 
Nous avons passé un bon après-midi très 

convivial, nous avons été très bien accueillis. 

On a assisté à la messe avec le Père Belmonte. 

Le Père Vaganay accompagnait les chants. 

Ceux et celles qui le voulaient ont pu recevoir le 

sacrement de l'Espérance et on a pu communier. 

Après la messe, les hospitaliers, hospitalières nous 

ont servi un bon goûter. 

On a pu revoir des personnes que l'on connaissait. 

On remercie les bénévoles qui nous ont transporté 

nous permettant une sortie pour vivre un temps 

convivial et de prière. 

Rendez-vous l'an prochain pour vivre à nouveau 

un aussi bon moment. 

 

Des résidents de l'Orée du Pilat 

 

              

 

 

 

La messe des malades fut très priante. Célébration Eucharistique par le père Belmonte, avec la participation 

du père Vaganay pour l’accompagnement des chants. 

Le sacrement de l’Espérance fut un temps fort de la célébration. 

Cette dernière fut suivie d’un moment convivial, boissons et douceurs servies par les hospitaliers, 

hospitalières de Lourdes. 

Merci pour l’organisation de cet après-midi. SB 

 

 

La vie monastique de Pradines a été le "séjour fabuleux" qui m'a réconciliée entièrement avec mon parcours 

de vie. Je peux dire aujourd'hui que je regarde mon passé de loin et que je me tourne vers le Christ et le suit 

les yeux fermés.  

J'ai appris à prier, en partageant une vie de prière, de travail et découverte de la Bible la liturgie chrétienne. 

Dans ce silence, écouter, réfléchir à ma vie, m'a amenée à me poser des questions sur le sens de celle-ci en 

présence d’une communauté de sœurs qui cheminent ensemble avec le Christ ressuscité.  C’était comme si on 

m'avait soufflé une leçon de vie pour me rendre compte que je suis nourrie et remplie d'espérance pour aller 

de l’avant dans une paix intérieure. 

Je témoigne d'un Dieu d'amour rempli de paix et de joie qui change la vie.  

 Pourquoi ne vous changerait-il pas, comme il l'a fait pour moi ?  

Dieu est bon et merveilleux. FB 

 



 

 

CONTES BIBLIQUES / LA SEMAINE SAINTE A TRAVERS LES 5 SENS 

Nous avons en famille participé samedi 21 mars à la préparation du 

baptême des enfants, dans un premier temps avec le groupe des 

enfants qui préparent leur baptême pour le samedi 4 avril. Les enfants 

ont pu, lors de cette préparation, avec des jeux proposés par Maria, 

découvrir l’importance du groupe, du vivre ensemble, et de l’entraide, 

avant de rejoindre toutes les familles présentes pour une rencontre 

autour de la semaine sainte à travers les 5 sens : 

- Les enfants et les parents sont réunis en petits groupes 

- Une lecture de la passion selon Saint Matthieu accompagne les 

familles, les groupes, et rythme les sens à découvrir 

- Chaque enfant utilise une carte qui lui a permet, soit d’être à son tour porteur d’une « parole », soit de faire 

découvrir le pain, le vin, l’huile, le vinaigre, la 

couronne d’épine, la cape rouge, les aromates… les chamallows ont eu beaucoup de succès ! 

- Le goût, le toucher, l’ouïe, l’odorat et la vue, qui sont des sens de tous les jours, et qui sont aussi les sens 

qui ont accompagné la passion et la résurrection du Christ. Ainsi les enfants ont à la fois vécu une expérience 

autour de leur sens, tout en apprenant la passion du Christ de manière concise. Des chants ont accompagné 

cette découverte des 5 sens, et un alléluia a clos cette rencontre riche de sens et de partage. 

 

 
 
 

"Compostelle" qui sera programmé le dimanche 26 avril à 16 h 

30 au profit de SolidariToit (prix 6,50 €). 

Inspiré d'une histoire vraie, ce film émouvant raconte la rencontre 

entre une jeune femme qui cherche à apaiser son passé et un 

adolescent en rupture. A travers les épreuves du pèlerinage chacun 

va découvrir en lui une force insoupçonnée. L’association 

SolidariToit qui héberge trois familles et un homme seul (7 adultes 

et 13 enfants) a besoin de votre soutien pour faire face à des 

dépenses qui ne cessent d'augmenter (loyers, eau, gaz, électricité,  

..) Merci pour eux.

 
 
 

 
 
 
 

 
 

BAPTÊMES  2026 / de février à juin 2026 
 

FIGAS Elia – JOUVE Luca – LARCA Héloïse – PROVENZANO Maddy – TEIXEIRA DA SILVA Camilla – 

BAUDIFFIER-LHOMMELABONNE Lya – DUMAS Zoé – TRAINA Lou – STARMONDINO Lyana – LAMOTTE 

Mathis – GREMLING Chloé – PORTE Louise – JUNIER Loan – CAPUANO Giulio – DUPUY Léopold – MEILLER 

MOULIN Alba – GOMES Marsso – COMBARMOND Ethan – MOLERO Eléna – DUCHAMP Ethan – RASCLE 

Telyo – PATRICIO Alba – BOIRON Marceau – MANZANO Albane – DARNE Albane – GUYOT Jules – PAPARA 

Andréa – PAPARA Gianni – MARTIN Timothée – MARTIN Alice – KNOEPFEL Nolan – FLACHY HENRY Alice – 

FLACHY HENDRY Paul – BONINCONTRO FONTOVA Rudy – MOKRANI Alexandra – BOUCHOUSE Quentin – 

MONTBERNIER BERTRAND Tifenn – DRAMAIS Diane – DE FREITAS Lena 



 

 

 

MARIAGES DE 2026 : 
• NICOLAS Sébastien & GOUVERNEUR Amandine le 23 mai 2026 

• COURTEIX Florian & VERGNE Marie Line le 13 juin 2026 

• MARQUES-DOUSSOT Jonathan & CHIAZZA Laura le 20 juin 2026 

• NAPOLEON Julien & CONSTANTIN Séverine le 20 juin 2026 

• CHANTEMESSE Michaël & GIL COLMENARES Fabiola le 27 juin 2026 

• DONNEVAL Axel & HEITZ Marie le 4 juillet 2026 

• GUYOT Lucas & VINCENT Océane le 11 juillet 2026 

• CHARDON Lénaïc & LOZANO Kelly le 11 juillet 2026 

• TROUILLER Damien & DEVIDAL Pauline le 18 juillet 2026 

• LADAVIERE Julien & SALIGNAT Claudie le 18 juillet 2026 

• FRANCISCO Sylvain & COQUIS Elodie le 25 juillet 2026 

• SIGAUT Matthieu & MARNAS Léane le 26 septembre 2026 

 

 

 

 

                      
   

Le parcours : « de l’Esprit à l’Epouse » 
     nous invite à redécouvrir l’Eglise pour mieux l’aimer… 

 
 
 
 

Le père Bruno CORNIER, administrateur du diocèse de 
Ste Etienne, nous en parle en ces termes : « J’espère 
que ce parcours, en 4 rencontres, vécu en petites 
fraternités, nous aidera à grandir dans une 
communion toujours plus concrète, vivante et 
rayonnante ! À chacune, chacun, je souhaite de vivre 
pleinement le Carême et le temps Pascal, jusqu’à 
Pentecôte, avec une pensée toute spéciale pour celles 
et ceux qui vont vivre des étapes de leur initiation 
chrétienne, baptême, confirmation ou eucharistie. » 
 
 
 
 

 
 
 

 
 

1ère 

rencontre 
2ème 

rencontre 
3ème 

rencontre 
4ème 

rencontre 

 
11 avril 

2026 
 

 
18 avril 

2026 

 
9 mai 
2026 

 
23 mai 
2026 

https://www.diocese-saintetienne.fr/avec-autres
https://www.diocese-saintetienne.fr/avec-autres


 

 

 
LA MESSE DES MARIES EN « 6 » 

 
 
 
 

 
 
 
 
 

 
 
  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 

  



 

 

RECETTE POUR UN MARIAGE REUSSIT 
A mettre dans les mains des futurs mariés ! 

 
 
Ingrédients : 

• 2 cœurs ouverts (de préférence un peu imparfaits, c’est meilleur) 
• 1 belle poignée de patience 
• 3 cuillères à soupe de confiance 
• Une pincée (ou deux) d’humour pour les jours de pluie 
• 1 grand bol de dialogue (à renouveler chaque jour) 
• Quelques silences habités 
• Une louche de pardon, bien généreuse 
• Une bonne dose de foi, même toute petite, ça suffit 
• Et surtout… une bénédiction à partager sans modération 

 
Préparation : 

1. Se présenter tels que l’on est, sans filtre ni mode d’emploi compliqué. 
2. Mélanger les histoires personnelles avec délicatesse, en acceptant que tout ne soit pas 

parfaitement homogène. 
3. Ajouter la confiance petit à petit, pour éviter les grumeaux de doute. 
4. Laisser reposer dans la prière, même quelques minutes : c’est là que tout prend saveur. 
5. Incorporer l’humour : indispensable pour faire lever la joie, surtout quand la vie semble un 

peu lourde. 
6. Assaisonner de pardon, régulièrement, sans attendre que ça déborde. 
7. Cuire à feu doux toute la vie, en veillant à ne jamais laisser refroidir le cœur. 

 
Conseil du chef : 
Ne cherchez pas la perfection : elle n’est pas au menu. Préférez la fidélité, les petits gestes du 
quotidien… et les éclats de rire partagés. 
 
Suggestion de service : 
À déguster à deux, entourés de ceux qui vous aiment, sous le regard bienveillant de Dieu. Et 
rappelez-vous : plus vous partagez, plus la recette devient savoureuse. 
 
Bon appétit… et belle route vers le mariage ! 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 



 

 

                      

 

                            La paroisse 

Ste Marie Madeleine en Gier remercie ses 

généreux partenaires

 


